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fit son „meâ culpa" et ne manqua pas de se réjouir de l'innovation.
C'est presque une banalité de dire qu'elle en profite abondamment. Au
moins a-t-elle eu la sincérité de le reconnaître.

Le chemin forestier suivi dès le matin depuis Fluelen nous amena
dans le „Bannwald", la fameuse forêt à ban qui domine et protège
Altdorf. Là, négligeant la fiction historique de l'inviolabilité du boisé

sacré, le chemin continue à dérouler son ruban et s'enfonce dans les
profondeurs de la sombre forêt chantée par Schiller. Nous nous
arrêterons à sa limite, réservant à plus tard l'histoire de la fameuse futaie.

Ces deux journées passées au canton d'Uri nous ont montré un pays
sévère, où l'homme bataille sans arrêt avec les forces de la nature.
Lutte de tous les jours, où s'aiguisent les énergies et où s'affirnlent
les caractères. Beau et sauvage pays que de récentes infortunes viennent

d'affecter péniblement et devenu pour cela doublement cher à ses

compatriotes. Puisse le combat qu'il mène contre ses torrents et
avalanches ne pas alourdir trop celui qu'il doit mener pour la récolte du

pain quotidien. H. B.

CANTONS.
Vaud. Le garde forestier de triage M. Ami Parisod, à Glion, a

achevé récemment sa 25e année de service comme fonctionnaire de la
commune des Planches-Montreux. A cette occasion, la municipalité lui
a remis une montre en argent, comme témoignage de gratitude polities

excellents services rendus par ce garde distingué.
Jamais pareille distinction ne fut plus méritée. Le soussigné qui

a eu la chance de compter le garde Parisod, pendant 17 ans, comme
collaborateur saisit avec bonheur l'occasion de s'associer à cette
heureuse manifestation en lui adressant ses plus cordiales félicitations. II
lui souhaite de conserver toujours entière la confiance de sa municipalité
et. de pouvoir longtemps encore donner à ses chères forêts les soins

intelligents qu'il leur a prodigués jusqu'ici. H. B.

BIBLIOGRAPHIE.
Société d'histoire naturelle de Savoie. Les torrents de la Savoie. Par P. Mougin,

inspecteur des eaux et forêts. Ouvrage couronné par l'Académie des Sciences,
Belles-Lettres et Arts de Savoie (Premier prix Gaffe). Grenoble, Imprimerie
générale, 1914 ; 1251 pages, grand in-8°. Prix : fr. 20.

Dans une analyse bibliographique précédente, nous avons montré combien
est petit le nombre des publications suisses dans le domaine des corrections
de torrents, bien que le phénomène torrentiel soit très fréquent dans notre pays.

La France, par contre, brille au premier rang dans cette production
littéraire, tant au point de vue du nombre que de la valeur des ouvrages parus.
Plusieurs ingénieurs et forestiers, tels que Surell et Breton, Demontzey et
Costa de Bastélica, ont jeté un vif éclat dans ce domaine, et leurs œuvres
sont devenues classiques. Ils ont créé les modèles que partout ailleurs l'on
imite. Ces disparus ont été remplacés par d'autres, dont quelques forestiers,
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